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inconnu où elle pût garder toujours, en le cachant à tous le§
regards, le bonheur de pqsýéder Dieu. C'est la même sblimO
ispiration qui poussera plus tard à la même charmante
erreur une sainte Catherine de Sienne et une sainte Thérèse,
Ramenée à ses parents, elle apprit qu'aux yeux de Dieu une
humble soumission vaut mnieux mille fois que les plus bellew
initiatives, et que la perfection de son amour devait se
manifester par une parfaite dépendance de ceux que Dieui
avait revêtus du caractère de sa puissance pour la conduire,
Elle n'oublia jamais la leçon donnée dans une pareille·
circonstance, et c'est par cette humilité et cet esprit do7
dépendance qu'elle parvint en effet au sommet de la perfecd
tion.

Il lui en coûta plus d'un sacrifice, d'être aussi entière-
ment abandonnée à la volonté d'autui. La plus lourde
épreuve pour son âme, attirée chaque jour davantage vers
une vie cachée, fut de constater encore, dès l'âge de seize


